SECONDE “4 

LEXTAER E: DV || 
ROY À MONSIEVR | 
le Duc de Monivalon, Pair, | 
grand Veneur,Gouuerneur, 
& Lieutenant general, en 


l'Ifle de France. 


CONTENeANT LA 
deliurance de la ville dé 
Cazsal, le renmitaillement de 
la place , eg La retraite des 
ESpagnols qui la tenoient 


affiegee. 


NZ 


À PARIS; 
Chez ANTOINE VITRAŸ: 
NCODIC XNA EX... 
Auec Permifion. 


54-2119 


ER a 
penses 
SECONDE 
LETTRE DF ROT 
à Monfieur le Duc de 
Montbafon , Pair , Grand 


Peneur., Gouuerneur , €T 


Lieutenant General en l'Ile 
de France, 


ER On Coutin, 
NOVAË Depuis que 
SP Lay pallc les 
monts , vous ayant 
par mes deux depef- 


ches precedentes fait 


4 
part de lheureux 
Commencemét, & du 
progrez demesarmes 
en l'attaque des bar- 
ricades de Suze que 
l'EMporta y d’abord 
de viue force , & en 
l’accomodement que 
Lay. obligé mon on- 
cle le Duc de Sauoye 


defaire aucc moy.peu 


de ours apres, &,de 
mettre. entre. més 


mains la Ciadale de 
Suze, & les forts qui 

font. à. l'entour: Et 
vousayant donné or- 
dre : d’en informer 
mes -bons fubiects & 
leruiteurs dans l’éf ten- 
duede voftre REA 
maintenAt que: Dieu 
a;eu agreable decor: 
tinuer., & benir mon 
entreptile, &: ac le 
liege de 4 Garaleft. le: 


de 111 


ué , les Epagnols s'€- 
flans retirez , & les 
vIures necelfaires e- 
flans entrez dans la 
place : Je vous faicts 
celte troiliefme de- 
pefche, : à finque mes 
bons fuieéts & ferut- 
teurs en eftans enco- 
res par VOUS infot- 
imés , ils remercient la 
Diuine bonte, com- 


meray defia faict de 


mapait , de cé qu l 
luyapleu me dénñet 
de fi heureux fuccez 
en vn pays eftrange, 
en fi peu d’interualle 
detemps, que ie puis 

dire que depuis la re: 
ductiondel1Rochel- 

le-en mon obeylan- 
ce, 1e n’ay pas perdu 
vnfeulmoment. l'a 

grand fubiect de me 
promettre que Dieu 


8 
Mayant: fait: celte 
grace de del hurer mes 
bons :voifins , & ab 
hez -dé.F opprefsion 
qui les: menaçoit!, ie 
Sarantiray,. auec {on 
pds, tous mes bons 

& fidellés fobie@$d8 
cellé qué la rebcllion: 
dés MAUVAIS Pourroit 

en fin faire fouffrit à 

aucuns fi iech'y met: 

tOIs ardre. Ïe fouhiaits 


Pi mg 
te que d’eux-mefmes 
ils ferengét à ce qu'ils 
doibuent; & ne me 
conttaionent point à 
Les yreduire parla for: 
ce demesarmes.C’eft 
dequoy : ie prie Dieu 

c tout mon Cœur, à 
fin d’éfteindre&ofter 
dutout la faétion du 
milieu de mes fujééts 
de la Réligion pre: 


tendue Reformée: 
B 


CE ‘eftmon but&. mo 
FA prefent, lere- 
{te eftant vn ouutage 
guilfaue attendre du 
Ciel fans. Y:LaAppoi 
ter }lamais. AUÇUNE 
violence que celle de 
labonnevie&du bon 
exemple. lent doute 
pas «que. la! RKoyne 
. Madime. je Meérea 

laquell elaÿ depefché 


va: Gentil homme à 


. 
l'inftané melmes que 
l'ayreceu les bonries 
nouutlles quele vous 
mande par lasprelen: 
te, naye fait ren: 
dre. graces publiques 
> Dieu de-celles qu'il 
luy apleu de me faire, 
& que ma Cour de 
Parlement n y ay€ af- 
{ifté ainfi qu'il eft ac- 
couftüumé :;1 1€ qui 
m’empefchera de vo” 


"ÿ 
en dire d’auantage. 
Priant Dieu qu'il 
vous aye,mon Cour- 
fin ,en fa faincte gar- 


Eferit au Cgmp de Suxele 1x 
four de Mars 1629. 


PEON TS: 


BOVTHILLIER: 


